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1991 Confession de foy au nom des eglises reformees du royaume de France, faite durant la guerre pour presenter à l’Empereur, aux Princes et estats d’Allemagne en la journee de Francfort : laquelle depuis n’a peu venir jusques là, d’autant que les passages estoyent clos*. [1563]



Maintenant publiee pour l’utilité qui en pourra revenir, et mesmes pource que la necessité le requiert. 
Aux Lecteurs.


Pource que durant les troubles de guerre qui sont advenus en France, au grand regret des bons seigneurs qui ont mesmes esté contraints de prendre les armes, il s’est semé beaucoup de faux blasmes contr’eux, pour rendre la verité de Dieu odieuse en leurs personnes, ils furent lors contraints de publier quelques declarations pour maintenir leur integrité. Maintenant qu’il a pleu à Dieu regarder la France en pitié, et luy donner paix, et que le faict de ceux qu’on avoit diffamez a esté approuvé de sa Majesté et de son Conseil, tellement qu’il n’est besoin en faire nulle excuse : on peut bien souffrir que le mal qui n’a que par trop duré demeure comme enseveli, et mal-heur à ceux qui voudroyent en rien troubler la tranquilité publicque. Toutesfois pource que plusieurs ignorans par estre mal informez de la doctrine contre laquelle on a combattu sont tousjours obstinez à l’avoir en horreur et detestation, il a semblé plus qu’utile de mettre en avant ceste Confession de foy, laquelle avoit esté envoyee à l’occasion que dessus, pour presenter à l’Empereur et estats de l’Empire, tenus en la journee 1992 de Francfort : mais d’autant que tous les passages estoyent clos, elle n’a peu venir jusques là. Vray est qu’il sembleroit que le temps fust passé : mais quand tout sera bien regardé, elle est encore aujourd’huy de saison autant que jamais, comme le fruict le monstrera par la grace de Dieu. Et quoy qu’il en soit, c’estoit dommage qu’un tel bien demeurast comme aboli, veu qu’il peut servir en beaucoup de sortes.




Confession de foy.


Sire, nous ne doutons point que depuis ces troubles qui ont esté esmeus au royaume de France, à nostre grand regret, aucuns n’ayent tasché par tous moyens de rendre nostre cause odieuse à vostre Majesté : et que vous aussi, tres-illustres Princes, n’ayez ouy beaucoup de rapports sinistres pour vous animer contre nous. Mais nous avons tousjours esperé et esperons plus que jamais, qu’ayans trouvé audience à faire nos excuses, elles seront receuës quand vous aurez simplement cognu la verité du faict.

Or est-il ainsi que nous avons desja par ci devant publié beaucoup de declarations, par lesquelles toute la Chrestienté doit estre assez advertie de nostre innocence et integrité, et que tant s’en faut que nous ayons pretendu d’esmouvoir quelque sedition contre le Roy nostre seul souverain Prince et Seigneur apres Dieu, qu’au contraire nous exposons nos vies et nos biens en ceste guerre, pour maintenir la superiorité qui luy est deuë, et l’authorité de ses edits, comme de faict sa Majesté n’a point de plus loyaux, ni obeissans et paisibles sujets que nous luy sommes, et voulons estre jusques à la fin. Parquoy sans s’arrester à ces choses qui ont esté assez amplement deduites par ci devant, il nous suffira de monstrer à present quelle est la religion pour l’exercice de laquelle advoué par les edits du Roy, nostre souverain Seigneur, nous avons esté contraints de nous defendre avec les armes. Car nous entendons que les mal-vueillans qui n’ont autre matiere de mesdire de nous blasment faussement et à tort vers vostre sacree Majesté, Sire, et vers vos excellences, tres-illustres Princes, la religion que nous suyvons, et vous font accroire plusieurs choses pour vous en degouster : en sorte que si nous n’estions receus en nos defenses, nostre cause seroit du tout opprimee par telles calomnies.

Vray est que la confession de foy des eglises de France à laquelle nous adherons pouvoit aucunement remedier à ce mal : car puis qu’elle a esté deux fois solennellement presentee au Roy nostre souverain Seigneur, on peut là voir clairement quel est le sommaire de nostre foy. Et sans cela nous n’eussions pas tant attendu à nous purger des fausses detractions qui nous sont mises sus : non pas que jamais la bouche des mesdisans puisse estre close, mais d’autant que nostre devoir est de mettre peine et toute diligence, à 1993 ce que nostre integrité soit cognue, pour n’estre point en scandale, ains par plus forte raison que la pure simplicité de nostre foy soit cognue, à fin que les malins n’ayent la bouche ouverte pour blasphemer contre la verité de l’Evangile. Parquoy nous avons avisé, Sire, d’adresser ce brief sommaire à vostre Majesté, et à vos excellences, tres-illustres Princes : à fin que la foy que nous tenons soit testifiee par la signature de nos propres mains. Et comme nous desirons d’estre en bonne reputation vers vostre...
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